




 Les naissances des veaux de races allaitante et laitière ont continué leur repli, et les types croisés ne font

plus l’exception à cette baisse. Sur la campagne 2022/23, les effectifs de nouveau-nés, toutes catégories

confondues, ont reculé pénalisant alors les disponibilités pour la production française de veaux et de gros

bovins.

 Les coûts de production élevés, et les mises en place prudentes, ont conduit à un retrait des effectifs abattus.

Le poids carcasse des veaux de boucherie a continué son repli. Sur le premier trimestre de l’année, période

de forte demande en veaux de boucherie s’achevant à Pâques, la faible disponibilité a permis de maintenir

les cotations à un niveau élevé.

 Du côté des petits veaux laitiers, l’offre insuffisante du fait du repli du cheptel laitier, a permis de tirer à la

hausse les cotations. Les disponibilités limitées ont contracté les exportations vers l’Espagne malgré que la

demande des engraisseurs de JB espagnols demeure dynamique. Les tensions sur l’offre ont permis de

maintenir les cotations à la hausse.



Janvier-Avril 2023/2022 : - 5,4 % soit  33 999 têtes



Évolution Janvier-Avril 23/22 :  - 6,3 % soit – 29 266 têtes



Évolution Janvier-Mars 2023/2022 : - 4,6 % 



Le manque de disponibilités en veaux gras a contracté le niveau d’abattage. La baisse en
mars a été un peu plus modérée pour satisfaire la demande à Pâques.

Évolution 1er trimestre 23/22: - 10,1 %



Les tensions sur l’offre ont maintenu les cotations à un niveau élevé. Au printemps, avec une
demande habituellement plus modérée, les cours ont entamé leur baisse saisonnière.

Évolution s.01 à s.19 23/22 : + 12,7 %

Évolution s.01 à s.19 23/21 : + 10,9 %



Aux Pays-Bas, la production était en hausse pour répondre à la demande européenne en
viande bovine. L’offre limitée en Europe a permis une hausse des cotations. Au printemps,
période de moindre consommation, les cours ont amorcé leur baisse saisonnière.

Évolution s.01 à s.18 23/22 : + 12,4 %
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Évolution Janvier-Avril 23/22: - 7,6 % soit – 96 255 têtes. 



Le stock de broutards s’est reformé au premier trimestre 2023. Cependant, de janvier à mars, le recul
des naissances en allaitant a entrainé depuis avril, une diminution des effectifs des 0-6 mois, laissant
présager une baisse des JB à l’engraissement et à l’export. Sur la période de janvier à mai, le stock
de broutards a progressé de 1,0 % par rapport à 2022.

Évolution Janvier-Mai 23/22: + 1,0 % soit + 51 378 têtes 



Source : FranceAgriMer d’après douane française * Broutard : bovin de plus de 160 kg destiné à l’engraissement

Évolution 1er trimestre 23/22: - 6,2 % soit - 17 323 têtes



Standard

Évolution s.01 à s.19 23/22: + 12,1 %

Évolution s.01 à s.19 23/22: + 15,5 %



Évolution Janvier-Avril 23/22: - 3,2 % soit -7 817 têtes 



Source : FranceAgriMer d’après SSP

*Évolution Janvier-Avril 23/22: - 1,8 % soit – 3 984 têtes 



Source : FranceAgriMer

Vache R3 (STD+ SIQO) : évolution s.01 à s.19 23/22 : + 15,3 %

Vache O3 (STD+SIQO) : évolution s.01 à s.19 23/22 : + 13,6 %



En Europe, l’offre en vaches de réformes laitières demeure limitée. La contraction du pouvoir d’achat
contraint la demande intérieure en Allemagne et aux Pays-Bas, ce qui entraîne une baisse des
cotations par rapport à 2022. En France, au premier trimestre, les tensions sur l’offre ont conduit à
une hausse des cotations.



Les abattages de jeunes bovins se sont quasiment stabilisés. 

Évolution janvier-avril 23/22: - 0,5 % soit - 1 052 têtes 



L’offre modeste a soutenu les cours, puis en avril, après deux années de constante hausse,
les cours ont entamé leur baisse saisonnière dans le sillage des prix des JB allemands et
italiens.

Note : à partir de la semaine 30, l’entrée en application de l’arrêté du 8 juillet 2022 distingue la cotation des gros bovins entrée abattoir standard et sous SIQO

JB U3 (STD+SIQO) : évolution s.01 à s.19 23/22: + 11,1 %

JB R3 (STD+SIQO) : évolution s.01 à s.19 23/22 : + 12,2 %



Source : FranceAgriMer d’après douane française

Évolution 1er trimestre 23/22: - 14,9 %



Source : FranceAgriMer d’après douane française

Évolution 1er trimestre 23/22: + 6,7 %



Source : FranceAgriMer d’après douane française



La consommation calculée par bilan a résisté à la hausse du niveau général des prix,
augmentant même de 1,9 % au premier trimestre 2023 au regard de l’année précédente. La
part de viande importée a également progressé.



Evolution 22/21 : + 9,1 %

Evolution 22/21 : - 10,6  %



Evolution 1 trimestre 23/22 mois : - 4,1 %
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